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•Les situations de sécheresse présentent une composante hydrologique concernant des rivières et des sources. Pour ajuster au mieux les instructions

restrictives (préfectorales, etc.) et pour que celles-ci soient comprises et acceptées, par la population et les acteurs du territoire, il est nécessaire de

disposer d’évaluations objectives qui complètent des approches esthétiques. Dans cette optique nous avons proposé les échelles GraviSec.

•Deux approches ont été développées. Elles reposent sur les débits enregistrés (Banque Hydro).

▪ L’une consiste à identifier au même jour final tous les étiages, quelle que soit leur date. Une évaluation du débit journalier le plus fréquent
(hydrogramme «maître » : HM) auquel on devrait s’attendre dans la centaine de jours de basses eaux qui précèdent l’étiage ss, est ensuite réalisée

et intégré dans un tableau de correspondance (TC) entre différentes variables dont le débit, la hauteur d’eau, la fréquence, la note et le code

couleur. Cette solution est rétroactive (cycle dont l’étiage est connu). Elle permet de contextualiser le niveau de sécheresse.

▪ L’autre solution vise à établir une évaluation probabiliste des débits (hydrogramme probabilisé : HP) de chaque jour des périodes de basses eaux,

mais dont l’étiage n’est pas connu, par contre une date de début est choisie (possiblement mi-avril en climat méditerranéen français).

•Un test méthodologique a été réalisé. La première solution va donc être décrite en s’appuyant sur le site de Bessèges, sur la Cèze, qui bénéficie depuis plus

de 50 ans de mesure (barrage). La seconde sera abordée en utilisant le site de Ners (21 cycles) sur le Gardon (Gard, France).

• L’hydrogramme maître (HM) HM vise à permettre une contextualisation temporelle et géographique. L’hydrogramme probabilisé (HP) cherche à

caractériser une situation et une évolution observées conjoncturellement (offre naturelle), à un pas de temps court et pour une aire de taille limitée. Le

tableau de correspondance (TC) synthétise les informations et permet de mieux communiquer. Ces informations devraient ensuite être rapprochées de

celles caractérisant la demande anthropique locale (AEP, irrigation, eau ludique, bon état écologique, etc.). De cette comparaison doit émerger une

évaluation de la tension locale sur la disponibilité en eau.

Pour une plus grande lisibilité les débits sont présentés selon une échelle logarithmique en base 10 ; en pointillés en rouge 

les débits moyens successifs, puis selon les couleurs les valeurs de débits pour des écarts à la moyenne de -2 ; -1 ; -0,5 ; 

+0,5 et +1

Projetés sur cette abaque la fin des hydrogrammes de 2003, 2006, 2008 et 2023 qui illustrent les 3 types de situation : fin de cycle 
humide en 2008 ; fin de cycle réalimenté par une crue majeure en 2006 ; fin de cycles à faibles débits avec des probabilités entre -1,5 et -
2 ET, avec ou sans petites crues en 2003 et 2023
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